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Je suis ravi de me joindre à vous aujourd'hui, alors que je me rappelle les huit années 
heureuses que j'ai passées en Afrique de 2002 à 2010 ; ce voyage est donc en quelque sorte 
un retour aux sources. Je me sens « de retour chez moi ». Je suis heureux que l'Église, 
famille de Dieu en Afrique, soit réunie en cette 20e Assemblée plénière du SECAM 
(Symposium des conférences épiscopales d'Afrique et de Madagascar) avec le thème : « 
Le Christ, source d'espérance, de réconciliation et de paix ».  

Au sein de la Curie romaine qui a pour mission d’aider le Pape et les évêques, trois 
Dicastères sont au service, non d’un secteur particulier, mais de la mission globale de 
l'Église. Il s'agit des Dicastères pour l'Évangélisation, pour le Service de la Charité et pour 
le Service du Développement Humain Intégral, trois expressions de la mission de l'Église. 
Le travail de notre Dicastère reprend la mission du Christ qui est venu afin que tous aient 
la vie et l'aient en abondance (cf. Jean 10,10).  

Créé par le Pape François en 2017, le Dicastère exprime l'engagement renouvelé de 
l'Église envers toutes les dimensions du développement humain intégral. Notre 
inspiration vient de l'Évangile, d'une Église de pauvres qui défend une option 
préférentielle pour les pauvres. Cet engagement évangélique nous conduit à nous 
intéresser à diverses problématiques : les violations de la dignité humaine et des droits 
de l'homme, l'injustice économique et sociale, l'insécurité et la violence, le chômage et 
l'exploitation, la dégradation de l'environnement, les problèmes de déplacement et les 
urgences humanitaires, la criminalité et les menaces à la démocratie, la traite des 
personnes, la maladie, l'insécurité, la drogue et les armes, à savoir, toutes les 
préoccupations graves des Églises locales. Celles-ci peuvent être appelées « problèmes 
mondiaux » ; cependant, nous nous concentrons sur les obstacles spécifiques, dans 
chaque diocèse et chaque conférence, au développement humain intégral des personnes. 
Nous sommes prêts à aider les Églises à accompagner pastoralement leurs fidèles pour 
qu'ils affrontent les obstacles et se développent de manière intégrale afin qu'ils aient la 
vie « en abondance », qu’ils deviennent « l'homme pleinement vivant » comme le dit saint 



 
  
 
 

 
 

Irénée. De cette manière, le Dicastère soutient la mission du Saint-Père et des évêques qui 
consiste à « proclame[r] l'Évangile à toute la création » (Marc 16, 15), à évangéliser les 
sociétés humaines partout dans le monde, en veillant à ce que personne ne soit exclu. 
Ainsi, le Dicastère combine l'Évangile, une doctrine saine et une action pastorale efficace. 

Le Pape Léon XIV a repris cette approche et lui a donné un nouvel élan. Par exemple, en 
ce qui concerne l'intelligence artificielle, l'éthique et la gouvernance d'entreprise, il a 
déclaré que l'Église souhaitait contribuer à une évaluation sereine et éclairée de l'IA à la 
lumière du « développement intégral de la personne humaine et de la société ». Cela 
implique de prendre en compte le bien-être des personnes, non seulement sur le plan 
matériel, mais aussi sur les plans intellectuel et spirituel ; ce qui signifie préserver la 
dignité inviolable de chaque personne humaine et respecter les richesses et la diversité 
culturelles et spirituelles des peuples du monde. En fin de compte, les avantages ou les 
risques de l'IA doivent être évalués précisément selon des critères éthiques, sociaux et 
spirituels solides.1 

C'est l’engagement pris par le SECAM depuis des années. Le document de Kampala 
stipule que :  

« L'Église est une famille de personnes interconnectées. L'amour, l'acceptation, le 
pardon, l'engagement et l'intimité constituent son tissu même, tout comme la 
célébration de la foi, du pardon, de la joie et du partage. C'est une communauté 
dans laquelle la justice, la paix et l'amour mutuel se réalisent et se vivent. Nous 
entrons dans cette communion de l'Église par le baptême, précédé d'abord par 
l'écoute et l'acceptation de la parole de Dieu et par l'attachement au Christ, la 
Parole éternelle de Dieu. » (§ 81) 

Tout le monde aspire au développement. Pour notre Église-Famille de Dieu en Afrique, 
et il en est de même pour le Dicastère, le plein développement découle de la vie en Christ. 
Par exemple, le développement économique revêt une grande importance, mais notre 
conception doit être plus large et plus profonde que les convictions étroites des acteurs 
économiques et des institutions financières dominants dans le monde. Dans cet esprit, le 
Dicastère soutient les initiatives pastorales et le plaidoyer des Églises locales en faveur 
d'un véritable développement. 

 
1 Cf. https://www.vaticannews.va/fr/pape/news/2025-06/pape-intelligence-artificielle-egalite-
developpement-societe.html  

https://www.vaticannews.va/fr/pape/news/2025-06/pape-intelligence-artificielle-egalite-developpement-societe.html
https://www.vaticannews.va/fr/pape/news/2025-06/pape-intelligence-artificielle-egalite-developpement-societe.html


 
  
 
 

 
 

L'approche du Dicastère comporte trois étapes : écoute et dialogue, recherche et réflexion, 
communication et restitution.2 Il s'agit de la méthode expérientielle ou inductive de 
Gaudium et Spes. La Constitution pastorale ne propose pas une technique d'analyse de la 
réalité, mais plutôt un modèle d'Église proche du monde, ancrée dans l'histoire, 
percevant et comprenant les signes des temps que l'Esprit Saint met en lumière au cours 
du temps et de l'action humaine. En conséquence, le Dicastère s'efforce d'apporter un 
accompagnement dynamique aux Églises locales dans leur discernement, leur 
planification et leur action en faveur du développement humain dans toutes ses 
dimensions. 

Voici donc les trois sections du Dicastère : 

Écoute-Dialogue : Quelles sont, dans votre région, les principales « joies et les espoirs, les 
tristesses et les angoisses des hommes de ce temps, des pauvres surtout et de tous ceux 
qui souffrent » (cf. GS 1) ? Le Dicastère entretient un dialogue réciproque avec l'Église 
locale et ses différents ministères qui promeuvent le développement humain intégral. À 
l'écoute attentive des évêques et de leurs collaborateurs, le Dicastère accueille vos 
questions et vos préoccupations, vos besoins et vos défis. 

Recherche-Réflexion : À la recherche de réponses aux défis, la deuxième section déploie 
les nombreuses disciplines sociales et théologiques nécessaires et met en œuvre la 
doctrine sociale catholique. Elle offre de nouvelles perspectives, de nouvelles voies et 
moyens, de bonnes pratiques que l'Église locale peut utiliser pour apporter la Bonne 
Nouvelle de Jésus-Christ à sa société. 

Communication-Restitution : La troisième section veille à ce que des résultats pastoraux 
utiles et des bonnes pratiques soient formulés, mis en forme et communiqués aux Églises 
locales, afin qu'elles puissent les appliquer de manière créative et appropriée, et afin que 
les bonnes pratiques soient également partagées avec l'Église au sens large et le monde 
entier. Ainsi, l'Église tend la main aux personnes, en particulier aux pauvres, dans leur 
lutte pour surmonter les obstacles à leur développement humain et accomplir leur 
vocation humaine et divine. 

En plus du travail des trois sections, le Dicastère est également chargé de diffuser les 
messages papaux annuels pour les Journées mondiales de la paix, des malades, des 

 
 



 
  
 
 

 
 

migrants et des réfugiés, et de la sauvegarde de la création. Comment pouvons-nous 
aider votre Église locale et son service de communication à diffuser de manière efficace 
ces messages ? 

Le Dicastère encourage également le dialogue et la collaboration. Prenons pour exemple 
la Conférence sur les ressources naturelles et la violence en Afrique, qui s'est tenue à 
Accra en mars 2024, grâce au leadership du SECAM. Représentant différentes parties du 
continent, les évêques et d'autres intervenants ont abordé les nombreux défis et obstacles 
que les industries extractives posent au développement humain intégral. À l'issue de cet 
exercice, le Dicastère publiera des orientations pastorales qui devraient être utiles dans 
toute l'Afrique ainsi que sur d'autres continents. 

En conclusion, les trois questions suivantes peuvent porter à réflexion : 

• Quels sont les principaux obstacles au développement humain intégral sur le 
territoire de votre diocèse et de votre conférence ?  

• Quelles actions pastorales proposez-vous pour accompagner le peuple de Dieu 
face à ces obstacles ? Y a-t-il des souffrances que seule l'aide directe ou la charité 
semblent pouvoir soulager ?  

• Votre Église locale parvient-elle à communiquer la doctrine sociale de l'Église tel 
qu'elle se met en œuvre sur votre territoire ? 

Alors que vous posez ces questions, le Dicastère pour le Service du Développement 
Humain Intégral est prêt à accompagner votre Église afin d'apporter l'espérance, la 
réconciliation et la paix du Christ à tout votre peuple. Que Dieu bénisse abondamment la 
20e Assemblée plénière du SECAM qui s'ouvre actuellement.   

 


